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Notre mission et nos objectifs 
sont au cœur de tout ce que 
nous faisons. Par l’entremise 
de nos programmes et 
activités, nous nous efforçons 
de : réduire la stigmatisation 
par l’éducation et la 
sensibilisation, soutenir les 
personnes et les familles, 
revendiquer l’amélioration des 
services et des traitements et 
soutenir la recherche.

Message de la présidente
Ce fut une année d’évolution pour la Société canadienne de la schizophrénie (SCS). Nous avons 
continué d’offrir nos services et programmes existants par l’entremise de notre bureau virtuel et  
de notre site Web.

Notre mission et nos objectifs sont au cœur de tout ce que nous faisons. Par l’entremise de nos 
programmes et activités, nous nous efforçons de : réduire la stigmatisation par l’éducation et la 
sensibilisation, soutenir les personnes et les familles, revendiquer l’amélioration des services et des 
traitements et soutenir la recherche.

Alors que nous soulignons nos réalisations, nous tenons à remercier notre conseil d’administration 
et les autres bénévoles, nos partenaires des sociétés provinciales, les membres, les donateurs, les 
commanditaires, le personnel et les organismes partenaires pour leurs contributions importantes à 
notre succès.

Travail de la SCS en 2011-2012 :
•	 Mener des activités de défense des droits, dont une campagne fédérale de revendication et 

des présentations à des groupes et des organismes fédéraux. En partenariat avec l’ACMMSM 
(Alliance canadienne pour la maladie mentale et la santé mentale) et ses membres, nous avons 
préconisé principalement la création pour le Canada de sa propre stratégie en santé mentale 
lancée cette année par la Commission canadienne pour la santé mentale.

•	 Poursuivre ses efforts de développement de fonds au moyen de commandites, de dons majeurs 
et de publipostage. (Nous envoyons deux lettres d’appel chaque année.) 

•	 Améliorer l’éducation et le soutien de la famille grâce à la mise à jour et l’impression de la 
quatrième édition du document Une lueur d’espoir ainsi qu’en poursuivant la promotion et  
la distribution du programme L’entraide : La force des familles. 

•	 Accueillir, en partenariat avec la Société de schizophrénie de la Saskatchewan, une conférence 
nationale très réussie à Regina. 

•	 Accueillir le Réseau des directeurs généraux des sociétés provinciales de la schizophrénie pour 
qu’il continue à rechercher de nouvelles possibilités de collaboration et de partenariat. 

•	 Développer et remanier le site Web de la SCS (www.schizophrenia.ca) dans un effort constant 
pour	répondre	aux	besoins	d’information	des	bénéficiaires,	des	membres	de	la	famille	et	du	
grand public. 

Ce ne sont là que quelques-uns des faits saillants de l’exercice 2011-2012. Des renseignements 
supplémentaires sont présentés dans ce rapport.

Nous	vous	invitons	à	vous	joindre	à	nous	pour	une	nouvelle	année	remplie	de	défis,	d’objectifs	et	de	
réalisations. En travaillant ensemble, nous pouvons continuer à améliorer la situation des personnes 
touchées par la schizophrénie. Notre message principal : On peut traiter la schizophrénie et le 
rétablissement d’une qualité de vie est possible grâce au soutien d’une collectivité bienveillante.

Nous	aimerions	également	profiter	de	cette	occasion	pour	saluer	et	remercier	Chris	Summerville	
pour sa direction exceptionnelle comme chef de la direction de la SCS. Chris a renforcé notre 
position	de	chef	de	file	dans	le	domaine	de	la	santé	mentale	et	la	maladie	mentale,	en	particulier	
grâce à son rôle en tant que membre du conseil d’administration de la Commission de la santé 
mentale du Canada, en travaillant aux groupes et comités de la Commission suivants : le groupe 
Hallway, le groupe consultatif sur les lignes directrices pour la famille, le groupe consultatif sur 
le	soutien	par	les	pairs,	le	groupe	consultatif	des	bénéficiaires,	le	comité	exécutif,	le	comité	des	
ressources humaines et le comité de la gouvernance.

Florence Budden 
Présidente
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À propos de nous
Qu’est-ce que la SCS?
La Société canadienne de la schizophrénie est un organisme national de bienfaisance enregistré 
qui a pour mission d’améliorer la qualité de vie des personnes touchées par la schizophrénie 
et la psychose par le biais d’activités éducatives et de soutien, de participations aux politiques 
gouvernementales et de contributions à la recherche. La Société fut fondée en 1979, nous sommes 
donc	fiers	de	célébrer	plus	de	33	ans	d’espoir,	de	changement	et	d’innovation.

Nous	travaillons	avec	10	sociétés	provinciales,	leurs	affiliés	et	les	régions	pour	aider	les	personnes	
souffrant de schizophrénie et leurs familles à avoir une meilleure qualité de vie tout en nous 
soutenant la recherche d’un remède. Nous sommes engagés à :
•	 Sensibiliser et informer le public pour réduire la stigmatisation et la discrimination, 
•	 Soutenir les familles et les personnes touchées par la maladie, 
•	 Faire	des	représentations	pour	obtenir	des	modifications	législatives,	de	meilleurs	traitements	 

et des services, 
•	 Appuyer la recherche par l’entremise de la Fondation de la SCS et d’autres ressources indépendantes. 

Qu’est-ce que la schizophrénie?
La schizophrénie est un trouble cérébral grave qui peut être traité. Bien que la cause exacte 
demeure encore inconnue, on croit qu’un déséquilibre biochimique est la cause de la maladie.

Les délires, les hallucinations, les troubles de la pensée et le retrait des activités sociales 
caractérisent la schizophrénie.

Tout	le	monde	peut	être	frappé	par	la	schizophrénie.	Elle	se	déclare	habituellement	vers	la	fin	de	
l’adolescence ou au début de l’âge adulte et touche, selon des estimations, un Canadien sur 100  
et sa famille.

La schizophrénie est l’une des maladies qui suscitent généralement le plus d’incompréhension et de 
crainte dans la société. La stigmatisation persistante associée à cette maladie se traduit souvent par 
de la discrimination et, conséquemment, par une certaine réticence à chercher l’aide appropriée.

La schizophrénie est traitable et le rétablissement possible. Mais, il faut une communauté 
accueillante et bienveillante.

Que croyons-nous?
La philosophie de la SCS est basée sur les valeurs fondamentales suivantes :
•	 Les personnes souffrant de schizophrénie et leurs familles ne doivent pas être blâmées pour ce 

trouble biologique du cerveau.
•	 La	détection	et	l’intervention	précoces	sont	les	fondements	d’un	traitement	efficace	qui	comprend	

l’accès aux meilleurs médicaments et à des systèmes pluridisciplinaires intégrés de soutien 
communautaires axés sur le rétablissement.

•	 Les personnes et les familles qui vivent avec la schizophrénie et d’autres maladies mentales doivent 
être intégrées dans les décisions concernant leur traitement ainsi que leur processus de soin. 

•	 Les personnes qui vivent avec la schizophrénie et d’autres maladies mentales doivent être traitées 
avec respect, compréhension et compassion; la stigmatisation est l’un des plus grands obstacles à 
obtenir de l’aide et l’accès aux traitements. 

Pour plus d’informations sur nos programmes et 
initiatives, veuillez téléphoner au 1 800 263-5545 
(sans frais au Canada) ou visitez notre site Web  
www.schizophrenia.ca
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Rapport du trésorier
Ci-joint la Déclaration de Revenus, dépenses et excédents accumulés de la Société canadienne  
de	la	schizophrénie	pour	l’exercice	clos	le	31	mars	2012.

La Société a connu une légère baisse du revenu total, comparativement à l’exercice précédent; 
cependant, nous avons vu des tendances positives dans la génération de recettes, dont une 
augmentation	générale	des	dons.	Il	s’agit	d’une	réalisation	remarquable	malgré	les	défis	rencontrés	
au	cours	des	dernières	années	sur	les	plans	de	l’organisation	et	du	financement.

Le	conseil	d’administration	continue	de	chercher	des	façons	de	diversifier	et	d’élargir	notre	base	de	
personnes, d’entreprises, de fondations et bailleurs de fonds gouvernementaux. Nous le faisons en 
leur offrant la possibilité d’appuyer une vaste gamme de programmes novateurs et des initiatives 
qui augmentent vraiment notre capacité à améliorer la qualité de la vie des personnes vivant avec 
la schizophrénie et des maladies mentales. En même temps, nous maintenons le contrôle sur les 
charges	administratives,	de	financement	et	des	flux	de	trésorerie	pour	assurer	la	stabilité	financière	
au cours de cette période de croissance continue.

Je tiens à remercier la Société pour cette expérience enrichissante, et je souhaite avoir d’autres 
occasions de travailler avec le conseil d’administration.

Phil Rogers 
Trésorier

État non consolidé de la situation financière

31 mars  2012   2011 

Actifs
Actifs courants
En caisse et en banque  426 370  $ 74 691  $
Créances  16 695   128 750 
Créance sur apparenté  57 174		 	 38	558
Charges payées d’avance  4 304		 	 3	553

  504 543   245 552

Investissements  24 605   20 658

Immobilisations  5 764   7 011

  534 912  $	 	273	221	 $

Passif et actif net
Passif à court terme
Comptes créditeurs et charges à payer  22 574 $  67 209 $

Apports reportés  4 745   4 745

  27 319   71 954

Actif net
non affecté  507 593   201 267

  534 912 $	 	273	221	 $
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Développement de fonds
Le Programme de développement de fonds de la Société canadienne de la schizophrénie (SCS) prend 
en charge les programmes et les initiatives que nous proposons aux personnes, aux familles et au 
grand	public.	La	croissance	de	nos	efforts	de	financement,	et	parallèlement,	de	nos	programmes	
d’éducation et de soutien, peut être attribuée à la générosité de nos donateurs et commanditaires.

Nous adressons un merci tout spécial aux commanditaires suivants pour leur engagement dans les 
programmes et projets éducatifs de la SCS :
•	 Santé Canada – Projet Le cannabis et la psychose 
•	 Pfizer	–	Réédition	et	impression	du	document	Une	lueur	d’espoir	
•	 Donateurs anonymes – Réaménagement du site Web de la SCS 

Conférence nationale 2011 
La Société de la schizophrénie de la Saskatchewan et la SCS a accueilli la Conférence nationale  
2011 à Regina qui a attiré plus de 200 participants. Nous adressons nos remerciements aux généreux 
commanditaires qui ont contribué au succès de la conférence.

Éducation, soutien et sensibilisation
L’éducation, l’information et le soutien sont essentiels au processus de rétablissement des individus 
et des familles qui vivent avec une maladie mentale. Grâce à ses initiatives d’éducation, de soutien et 
de sensibilisation, la Société canadienne de la schizophrénie (SCS) offre aux gens les connaissances 
et les outils pour les aider à composer avec la maladie mentale et améliorer leur qualité de vie.

La SCS a également poursuivi ses efforts pour réduire la stigmatisation associée à la maladie 
mentale – souvent l’élément le plus handicapant de la maladie – chez les personnes et les familles 
qui vivent avec une maladie mentale, et auprès du grand public.

Les membres, les bénévoles et le public en général ont reçu les dernières nouvelles liées à 
la schizophrénie par l’entremise de notre site Web, qui a été remanié en 2012. Notre site Web 
présente du contenu élargi, propose des listes de ressources et continue d’être la principale source 
d’information pour les membres et le public en général.

Le document Apprendre à connaître la schizophrénie : Une lueur d’espoir a continué d’être une 
ressource incontournable pour les personnes atteintes de schizophrénie et les membres de leur 
famille. Pas moins de 10 000 exemplaires du livre ont été distribués aux dix sociétés provinciales  
de schizophrénie et des centaines de copies électroniques ont été téléchargées à partir du site  
Web de la SCS.

L’éducation, l’information et le soutien sont essentiels 
au processus de rétablissement des personnes et 
des familles touchées par une maladie mentale. 

Le Programme de développement de fonds de la 
Société canadienne de la schizophrénie (SCS) prend 
en charge les programmes et les initiatives que 
nous proposons aux personnes, aux familles et au 
grand public.
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Cannabis et psychose :  
Exploration du lien
Projet innovateur de la SCS de recherche centrée sur les participants
Le	projet	de	la	SCS,	d’une	durée	de	trois	ans,	financé	par	le	Fonds	des	initiatives	communautaires	
de la stratégie antidrogue (FICSA) de Santé Canada a permis de concevoir un projet de prévention 
pour	rejoindre	efficacement	les	jeunes	à	risque	de	développer	la	psychose,	et	ce	par	l’amélioration	
de notre compréhension de l’expérience que vivent les jeunes qui consomment du cannabis. Les 
jeunes chercheurs, recrutés dans des cliniques d’intervention précoce en matière de psychose, et 
formés aux méthodes de recherche qualitative, ont effectué la collecte d’informations par le biais de 
groupes de discussion et d’entrevues avec leurs pairs. La recherche a étudié : 1 les raisons de la 
consommation de drogues, 2 les facteurs qui protègent les adolescents victimes ou à risque de 
psychose de la consommation de drogues, et 3 ce que les participants aimeraient partager avec 
d’autres jeunes sur leurs expériences.

Cette recherche a fourni des informations importantes qui ont servi de base à une stratégie novatrice 
de prévention de l’usage de cannabis par cette population. Alors que les produits de la recherche 
sont très importants, le processus de participation au projet a également été stimulant pour les 
jeunes chercheurs – en leur donnant les compétences et les possibilités qu’ils pourront utiliser et 
partager à mesure qu’ils avancent dans leur vie et leur rétablissement. 

Santé Canada a invité la SCS à demander des fonds supplémentaires pour permettre un échange 
de connaissances plus vaste et d’entreprendre la phase de diffusion du projet. Nous avons eu la 
chance de recevoir un soutien pour poursuivre ce travail innovateur d’engager des jeunes atteints 
de psychose et différents intervenants. Un atelier d’échange des connaissances s’est tenu à Ottawa 
les 17 et 18 octobre 2012. Nous avions invité les jeunes, les chercheurs, les fournisseurs de soins 
de santé, les étudiants, les parents, les éducateurs et les décideurs politiques à partager leurs idées 
sur la façon de diffuser les résultats et les produits que nous avons créés à travers le Canada. Nous 
espérons générer des idées et des suggestions pour des projets de recherche et de programme qui 
nous aideront à mieux comprendre comment soutenir les jeunes qui vivent avec la psychose.

Pour plus d’informations sur le projet, et le prochain atelier, veuillez visitez notre site Web  
www.cannabisandpsychosis.ca

Le projet Cannabis et psychose a été choisi pour recevoir le Prix de recherche de la Commission 
de la santé mentale du Canada. Le prix a été annoncé le 16 octobre 2012, lors d’une cérémonie à 
Ottawa, en Ontario. (CSMC) Des Prix nationaux en santé mentale ont été créés à l’occasion du 5e 
anniversaire de la CSMC pour reconnaître les initiatives de partout au Canada qui contribuent à 
améliorer la santé mentale.

La catégorie recherche reconnaît les projets qui ont développé des approches novatrices et des 
conseils pratiques pour ceux qui travaillent dans le domaine de la santé mentale et des personnes 
ayant de l’expérience vécue.

Pour plus d’informations, visitez le site Web www.mentalhealthcommission.ca

Nous espérons générer des idées et des suggestions 
pour des projets de recherche et de programme 
qui nous aideront à mieux comprendre comment 
soutenir les jeunes qui vivent avec la psychose.

Défendre l’idée d’un meilleur système de santé 
mentale au Canada est une partie importante du 
travail de la SCS.
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Défense des droits
Défendre l’idée d’un meilleur système de santé mentale au Canada est une partie importante du 
travail	de	la	SCS.	En	2011-2012,	la	SCS	a	poursuivi	son	travail	de	chef	de	file	sur	les	questions	
concernant la santé mentale au niveau fédéral par diverses activités de défense des droits. Nos 
efforts, à la fois individuels et collectifs visaient à améliorer le traitement et les services par 
l’entremise de changements législatifs et politiques.

La SCS a apporté la perspective de la maladie mentale à plusieurs discussions. Grâce à la 
participation aux processus de consultation, dont ceux du Programme commun d’évaluation des 
médicaments, la SCS a été en mesure d’exprimer les préoccupations et les besoins des personnes 
et des familles vivant avec la schizophrénie.

La SCS a également continué à développer son plan formel de défense des droits, en obtenant 
la participation des sociétés provinciales de la schizophrénie à l’établissement des priorités et en 
élaborant un plan à long terme de défense des droits. Les objectifs prioritaires répertoriés sont : 
accès au dépistage et à l’intervention précoces, accès à des services psychiatriques, accès à des 
services de soutien psychologique, accès à des logements sécuritaires et abordables de qualité, 
disponibilité de subvention de répit pour les membres de la famille, augmentation des allocations 
de logement, accès au personnel de soutien par les pairs et de soutien à la famille, accès à des lits 
dans les hôpitaux, à du soutien et à des services communautaires, décriminalisation de la maladie 
mentale, développement de programmes de déjudiciarisation avant la mise en accusation, accès 
à des programmes communautaires d’intervention en cas de crise, et accès aux services de santé 
mentale en milieu carcéral.

Les dirigeants provinciaux et nationaux ont répertorié les points suivants comme faisant partie du 
rôle de la SCS en tant qu’organisme national : sensibilisation des intervenants aux besoins des 
familles, défense des droits au niveau fédéral et national, élaboration de politiques publiques, mise 
en œuvre de collecte de fonds nationale en partenariat avec les provinces, éducation du public sur 
la schizophrénie, développement de programmes de soutien et d’éducation pour utilisation par les 
provinces, promotion des notions de rétablissement et de qualité de vie et le soutien de la recherche.

Fière membre fondatrice de l’Alliance canadienne sur la maladie mentale et la santé mentale 
(ACMMSM), la SCS a participé aux efforts et initiatives de l’ACMMSM , dont la Semaine de 
sensibilisation aux maladies mentales. Les partenaires de l’ACMMSM – un regroupement de famille, 
de	membres	du	grand	public	et	de	professionnels	–	parlent	d’une	voix	forte,	efficace	et	unifiée	pour	
aborder les questions de maladie mentale et de santé mentale au niveau fédéral. Les questions 
abordées avec le soutien de la SCS étaient les suivantes : 
•	 Réponse au projet de loi C-10, « Loi sur la sécurité des rues et des communautés » 
•	 Réponse à l’AECG et aux questions des droits de propriété intellectuelle 
•	 Soutien	du	projet	de	loi	C-300,	«	Loi	concernant	l’établissement	d’un	cadre	fédéral	de	prévention	

du suicide » 
•	 Soutien du rapport de la Société pour les troubles de l’humeur du Canada (STHC) au 

gouvernement, L’état du stress post-traumatique : Loin des yeux, non loin du cœur (ESPT) 
•	 Maladie mentale ayant comme conséquence le signalement de l’intervention de la police dans  

le CIPC (police/dossiers publique du risque) 
•	 Soutien à l’accès amélioré aux services de santé mentale dans les établissements correctionnels 
•	 Revendiquer la mise en œuvre des recommandations contenues dans les six orientations 

stratégiques interreliées de la stratégie de la CSMC pour la santé mentale 

Fondation de la Société canadienne de la schizophrénie
La recherche pour trouver la cause et le remède de la schizophrénie est absolument vitale. La 
recherche sur le rétablissement est également impérative. Nous nous engageons à promouvoir et à 
soutenir la recherche par l’entremise de la Fondation de la Société de la schizophrénie du Canada 
(SCS).

La Fondation a été créée en 1994 lorsque le regretté Michael Smith a fait un généreux don 
représentant la moitié de la somme de son prix Nobel. Le don a contribué à la création d’un fonds 
de dotation auquel d’autres pourraient participer et soutenir la recherche. Nous serons éternellement 
reconnaissants au Dr Smith pour sa générosité. Son héritage est une inspiration pour les autres qui 
investissent dans des projets de recherche.

Depuis	la	création	de	la	Fondation	en	1994,	nous	avons	financé	des	boursiers	et	nous	sommes	
heureux	d’avoir	soutenu	financièrement	deux	autres	projets	en	partenariat	avec	les	Instituts	de	
recherche en santé du Canada en 2011-2012 :

1  Un « prix complémentaire » d’un an à Catherine Briand pour ses recherches sur les « questions 
relatives à l’implantation et l’intégration des meilleures pratiques de réadaptation au Québec pour 
les personnes atteintes de maladies mentales graves. »

2  Trois ans de soutien au doctorat à Tina Montreuil pour « Une étude longitudinale de neuro-imagerie 
et des marqueurs neurocognitifs de rémission dans le premier épisode de psychose. »

La recherche est toujours une priorité pour la SCS et au cours des prochaines années, nous allons 
accroître la promotion et le développement de notre programme. Nous nous réjouissons de favoriser 
des partenariats de recherche existants et de mettre en place de nouvelles occasions pour faire 
avancer la recherche sur les causes, le fonctionnement et la guérison de la schizophrénie.

Industrie Canada et les statuts de la SCS 
La Loi canadienne sur les organisations à but non lucratif a été proclamée en vigueur le 17 octobre 
2011. Cette loi modernise la façon dont près de 19 000 sociétés sans but lucratif constituées en 
vertu d’une loi fédérale sont régies et les procédures sur la façon dont elles effectuent leur travail. 
Pour se conformer aux exigences de la Loi, la SCS à l’obligation, entre autres, d’adopter de 
nouveaux statuts. Le Comité de renouvellement des statuts poursuit ses travaux pour examiner 
les lettres patentes de l’organisme et élaborer les nouveaux statuts. Bien que la SCS a jusqu’au 
mois d’octobre 2014, pour avoir de nouveaux statuts en place, il travaille à un nouveau projet de 
règlement pour le présenter aux membres pour approbation à l’assemblée générale annuelle  
de	2013.	Lorsqu’ils	seront	terminés,	ces	documents	seront	déposés	auprès	d’Industrie	Canada.	
La	SCS	apprécie	la	coopération	qu’elle	reçoit	des	sociétés	provinciales	alors	qu’elle	confirme	sa	
liste de membres. Si vous ne savez pas ou si vous n’êtes pas certain d’être membre de la SCS  
ou si vous souhaitez le devenir, veuillez communiquer avec notre bureau de Winnipeg.

Nous nous engageons à promouvoir et à soutenir 
la recherche par l’entremise de la Fondation de la 
Société de la schizophrénie du Canada (SCS).

La recherche pour trouver la cause et le remède de 
la schizophrénie est absolument vitale. La recherche 
sur le rétablissement est également impérative.
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Orientations stratégiques pour l’avenir
Perspective d’avenir
Alors qu’habituellement le rapport annuel fait le point sur les objectifs atteints au cours du dernier 
exercice, il fournit également une occasion de regarder tout ce que nous espérons accomplir 
dans les prochaines années. Dans nos efforts constants de servir les personnes touchées par la 
schizophrénie, nous devons toujours chercher des façons de mieux répondre aux besoins de nos 
bénéficiaires	et	améliorer	leur	qualité	de	vie.

La Société canadienne de la schizophrénie (SCS) a mis en place un plan stratégique pour orienter nos 
programmes, services, activités et opérations organisationnelles au cours des prochaines années. 
Avec notre mission – d’améliorer la qualité de vie des personnes touchées par la schizophrénie et la 
psychose par l’éducation, les programmes de soutien, la politique publique et la recherche –, la SCS a 
établi	comme	principe	directeur	les	priorités	stratégiques	suivantes	pour	2012-2013	:
•	 Travailler à trouver un moyen de guérir la schizophrénie, favoriser le rétablissement et améliorer la 

qualité de vie des personnes atteintes de schizophrénie et leurs proches. 
•	 Améliorer	de	façon	générale	l’efficacité	organisationnelle	et	l’efficience	de	la	recherche	de	revenus	

et du déploiement des ressources. 
•	 Cultiver, avec nos partenaires provinciaux, nationaux et internationaux, une culture 

organisationnelle	fondée	sur	la	confiance,	le	respect	mutuel,	la	coopération	et	la	responsabilité.	
•	 Mesurer notre rendement tel qu’il est jugé par ceux que nous desservons : les personnes 

malades, les familles, tous les Canadiens vivant avec la schizophrénie, toutes les sociétés 
provinciales, les donateurs les alliés professionnels de la santé et d’autres domaines et la 
population canadienne. 

Grâce	à	ces	priorités,	la	SCS	a	défini	des	objectifs	stratégiques	dans	cinq	domaines	clés.	Au	cours	
des prochaines années, nous concentrerons nos efforts surs :

La défense des droits et les relations avec le gouvernement   Nous continuerons d’agir 
comme la voix nationale des Canadiens touchés par la schizophrénie, en inventoriant et en traitant les 
dossiers politiques pertinents, en établissant les priorités ainsi qu’en collaborant avec le gouvernement 
et d’autres organismes.

Génération de revenu   Nous	améliorerons	notre	capacité	d’augmenter	les	revenus	afin	de	
parfaire	et	d’élargir	nos	programmes,	services	et	activités	au	bénéfice	des	personnes	et	des	familles	
vivant avec la schizophrénie.

Soutien à la famille et au bénéficiaire   En partenariat avec les Sociétés provinciales de la 
schizophrénie, nous chercherons à uniformiser les programmes et l’information pour les personnes 
qui vivent avec la schizophrénie à travers le Canada.

Sensibilisation du public, communications et marketing   En partenariat avec les Sociétés 
provinciales de la schizophrénie, nous créerons une stratégie de communication intégrée qui se 
traduira par la sensibilisation du grand public à la schizophrénie et aux différentes fonctions de la SCS.

Recherche   Grâce à la Fondation de la SCS, et en collaboration avec les Sociétés provinciales  
de la schizophrénie, nous développerons une plus grande visibilité pour notre programme de 
recherche national.

Grâce à ces priorités et objectifs, la SCS est impatiente d’entreprendre des projets passionnants, 
innovateurs	et	significatifs	qui	nous	permettront	d’atteindre	nos	objectifs.

Nous espérons sincèrement que vous – bénévoles, membres, partenaires provinciaux, 
donateurs, commanditaires et bénéficiaires – vous joindrez à nous dans ces efforts. 
Ensemble, nous pouvons changer les choses de façon réelle et positive pour tous les 
Canadiens touchés par la schizophrénie et des troubles mentaux.
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Comité de direction 2011-2012
Florence Budden, Présidente
Jim Adamson, Président sortant
Phil Rogers, Trésorier
Paul King-Fisher, Directeur sans pouvoir décisionnel
Chris Summerville, Ex-directeur

Conseil d’administration 2011-2012
Jeffery Costain
Celine Dupuis
Fred Dawe
Julia Gajewski-Noel
Tammy Lambert
Ev McCormack
Renea Mohammed
David Newman
Darren Peters
Phillip Tibbo

Personnel
Chris Summerville, Chef de la direction
Catherine Willinsky, Gestionnaire de projet 
Viola Healey, Adjointe administrative

Sociétés provinciales de la schizophrénie
La Société canadienne de schizophrénie (SCS) est heureuse de travailler en partenariat avec  
10 sociétés provinciales de schizophrénie. Nous travaillons ensemble pour accroître la sensibilisation 
et	la	compréhension,	soutenir	les	familles	et	les	personnes,	favoriser	une	législation	qui	profite	aux	
personnes et aux familles et à promouvoir la recherche.

Nous	continuons	d’être	un	chef	de	file,	en	mettant	sur	pied	des	programmes	et	des	projets	au	profit	
des personnes vivant avec la schizophrénie et les membres de leur famille partout au Canada. Nous 
apprécions sincèrement le soutien des sociétés provinciales de la schizophrénie suivantes et nous 
sommes impatients de poursuivre notre collaboration :

British Columbia Schizophrenia Society
Société manitobaine de la schizophrénie
Schizophrenia Society of Alberta
Schizophrenia Society of New Brunswick
Schizophrenia Society of Newfoundland and Labrador
Schizophrenia Society of Nova Scotia
Schizophrenia Society of Ontario 
Schizophrenia Society of Prince Edward Island 
Société de la schizophrénie du Québec 
Société de schizophrénie de la Saskatchewan

La schizophrénie débute généralement entre  
les âges de 15 et 25 ans

Plus de 280 000 personnes au Canada souffrent  
de schizophrénie

Si un parent est atteint de schizophrénie, le risque 
pour un enfant d’avoir la maladie est de 10 à 15  
pour cent

L’abus de drogues ou d’alcool augmente le  
risque de violence chez les personnes atteintes  
de schizophrénie

Le plus tôt la schizophrénie est diagnostiquée et 
traitée, meilleur est le résultat de la personne et 
meilleur est le rétablissement

Beaucoup de gens atteints de schizophrénie 
peuvent mener une vie gratifiante et enrichissante 
dans leurs communautés

Environ une personne sur 100 aura un certain type 
de schizophrénie

La schizophrénie se produit dans toutes les sociétés 
sans distinction de classe, de couleur, de religion et 
de culture

La schizophrénie est traitable et le  
rétablissement possible!

http://www.facebook.com/pages/Schizophrenia-Society-of-Canada/197088263635191
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